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L ' u n  de nous a montr~ r~cemment ~, t~ l 'aide d 'une  technique cytochimique, que la teneur en 
acide ribonucl~ique de f ragments  nucld~s d'.4moeba proteus semble demeurer sensiblement  constante,  
m~me s ' i ls  sont  soumis ~ un jeflne prolong~ (zo ~ z2 jours) : l'afl~nit~ du cytoplasme de ces f ragments  
pour les colorants basiques ne diminue, en effet, pas de fa~on apprdciable au cours du temps.  Au 
contraire, la basophilie des f ragments  ~nucld~s ne tarde pas ~ d~crottre de fagon frappante:  la dif- 
ference, ~ cet ~gard, entre les deux types  de f ragments  est d~j~ apparente 4 ~ 5 jours apr&s l 'op~ration; 
une dizaine de jours apr~s celle-ci, l'afl~nit~ pour les colorants basiques du cytoplasme dnucl(~ dis- 
paral t  presque enti~rement.  Ces donn~es cytochimiques plaident  ~videmment  en faveur de l'id~e 
que la presence du noyau est n~cessaire au maint ien  de la teneur  normale en acide ribonuel~ique 
du cytoplasme.  

En  outre, l '~tude cytochimique des substances  de r~serve (glyeog~ne, lipides) a montr~ clue 
ces substances se comportent  d 'une mani~re ent i~rement  diffdrente: elles commencent  par ~tre 
utilisc~es de fa~on absolument  normale par les deux types de fragments,  s ' i ls  sont  ma in tenus  ~ jefln. 
Mais, au bout  de 5 a 6 jours, il semble bien N/E 
que de nombreux  f ragments  6nucl6~s de- 
v iennent  incapables de poursuivre l 'a t ta-  
que de leurs r6serves glycog6niques et 
lipidiques. 

En raison des incert i tudes inh~rentes 
aux  m6thodes cytochimiques employ6es, 3 
il nous a paru n~cessaire de  reprendre la 
question sur des bases quantitatives. Les 
m~thodes d 'ultramicrodosage auxquelles 
nous avons eu recours nous ont  permis 
de travail ler  sur zoo ~ 3oo f ragments  
d 'amibes par experience; les amibes 6talent 
coupdes en deux ~ l 'aide d 'un  cheveu de 
verre et  les f ragments  obtenus ~taient 2 
main tenus  ~ jefin. Les mesures ont  ~t~ 
effectu6es de jour en jour, pendant  une 
duroc totale de z2 jours apr~s l 'ol~rat ion.  
Les r~sultats consign6s dans la pr6sente 
note sont le fruit  de 77 dosages dans le 
cas de l 'acide ribonucl6ique et de 35 dans 
celui du glycog~ne. 

Celui-ci a ~t~ estim6 en modifiant I 
quelque peu la m6thode colorim6trique 
la diph6nylamine de BOETTIOER ~, SOUS la 
forme d~crite par GLICK 3, le volume final 
de la solution color~e n '~tai t  que de 7 ° 
mml,  lorsqu'on uti l isai t  de 5 ° ~ ioo frag- 
ments,  et la mesure finale de l 'ext inct ion 
~tait ex6cut~e clans un microcolorim~tre 
de construct ion analogue ~ celui qui a ~t~ 
d6crit par  KRUGELIS 4. Quant  ~ l 'acide 
ribonucI6ique, il a 6t6 dos~ par  la m6thode 
spectrophotom~trique de OGUR ET ROSEN 5, 
en r~duisant les volumes indiqu~s par 

RIVA 

Fig. z. N / E  glycog~ne et acide ribonucl6ique en 
fonction du t emps  

ces auteurs  et en employant  les microcuvet tes  d 'un  spectrophotom~tre de Beckman. 
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Le Tableau I e t  la Fig. I reproduisent une s6rie de r6sultats typiques. 

TABLEAU I 

]ours apr~s y/IOO fragment d'acide ribonucl6ique y/IOO fragment de glycog~ne 

6nucl6ation ] N E N/E N/E 

I 
3 
4 
6 
8 

io 
i2 

0.63 
o,58 
0,54 
o,56 
0.54 
o,6i 
0.62 

0.44 
0.36 
0.33 
0.29 
0.23 
o.19 
o.18 

1.43 
1.61 
1,63 
1,93 
2.35 
3,21 
3.42 

N E 

2.20 1.85 
1.4 ° 1.35 
1.35 1.4o 
1.3o 1.45 
1.20 I 40 
1.IO 1.4o 
I . IO  1,50 

1.19 
I.O 3 
o.97 
O.89 
o 89 
0.78 
0.73 

N: fragments nuc166s 
E:  fragments 6nuc166s 

On voit que les r6sultats des analyses chimiques confirment pleinement les indications recueillies 
lots du simple examen cytochimique: le rapport  N/E entre les fragments nucM6s et  les fragments 
6nuc166s s'61~ve continuellement dans le cas de l 'acide ribonucl6ique, surtout ~ part ir  du 62 jour 
apr~s l'op6ration. Cette augmentation du rapport  N/E r6sulte principalement d'une chute de la 
teneur en acide ribonucMique des fragments $nuc166s, sans qu'une variation importante soft en- 
registr6e dans le cas des moiti6s nucl66es. 

Le glycog~ne se comporte de fa~on enti~rement diffSrente: cette substance est utilis6e activement 
par les deux types de fragments au cours des 3 premiers jours; ~ ce moment la glycog6nolyse cesse 
dans les fragments ~nuc166s, tandis qu'elle se ralenti t  sensiblement dans les moiti6s nucl$6es. Alors 
que le rapport  N/E augmente r6guli~rement dans le cas de l 'acide ribonncl~ique, il diminue au 
contraire dans celui du glycog~ne. Ajoutons encore que la diff6rence observ6e dans les rapports N/E 
d~s le premier jour de l'exp6rience (1.43 darts le cas de l 'acide ribonucMique contre I.I9 dans celui 
du glycog~ne) r6fl~te certainement le fait que les nucl6oles sont riches en acide ribonucl6ique, alors 
que le noyau ne renferme pas de quantit6s d~celables de glycog~ne. 

Ces observations concordent enti~rement avec l'id6e que l 'acide ribonucl~ique ne constitue pas 
nne simple r6serve alimentaire pour la cellule; il doit y jouer un rSle enti~rement diff6rent, probable- 
ment  en rapport  6troit avec la synth~se des prot~ines e. En outre, il est clair que son maintien dans 
le cytoplasme se trouve plac6 sous la d6pendance du noyau. 
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